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3.2 ESPÉRANCE ET 
VARIANCE
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On va se concentrer sur deux caractéristiques d’une variable aléatoire.

Sa tendance centrale. 
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Tendance centrale

Il existe plusieurs façons d’avoir une mesure du centre de la fonction 
de probabilité d’une variable aléatoire. 

• Le mode

• La médiane

• L’espérance

Le mode et la médiane ne sont pas sans intérêts, mais nous les verrons 
plus tard cette session. Nous allons surtout nous concentrer sur 

l’espérance. 
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Définition L’espérance d’une variable aléatoire discrète      estX

E(X) =
nX

i=1

xif(xi) = µ

on parle parfois de la valeur moyenne de la variable aléatoire.
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Faites les exercices suivants

# 3.8 et 3.9
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• La variance
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Bien que l’espérance donne d’une certaine manière le centre de la loi 
de probabilité, il est parfois souhaitable d’avoir une façon de mesurer 

la dispersion.
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Faites les exercices suivants

# 3.10 à 3.13



Aujourd’hui, nous avons vu



Aujourd’hui, nous avons vu

✓ L’espérance mathématiques



Aujourd’hui, nous avons vu

✓ L’espérance mathématiques

✓ La variance



Aujourd’hui, nous avons vu

✓ L’espérance mathématiques

✓ La variance

✓ L’écart type 



Devoir: Section 3.2


